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D'un canton à l'autre
leur résultat jamais obtenu par un représentant

des minorités politiques valaisannes.
Elle contribue ainsi à provoquer un ballottage
au premier tour, mais ne parvient pas. malgré
toute l'estime dont elle est l'objet, à battre les
candidats de la majorité.

Les coups bas ne lui seront pas épargnés. Le
quotidien régional ouvre généreusement ses
colonnes aux détracteurs les plus mesquins et
les plus envieux, qui reprochent notamment à

Mme Nanchen ses prises de position en
faveur de la décriminalisation de l'avortement.

Bref, on veut bien admettre que quelques
femmes décorent les listes d'hommes, mais à

la condition qu'elles parviennent à faire
oublier... leur sexe (ccr)

Pas de femme à la
Noble Corporation (NE)

L'affaire a fait quelques ronds de fumée
dans le canton de Neuchâtel : en avril de cette
année, les gouverneurs de la Noble Corporation

des Six-Communes ont refusé l'admission

à leur assemblée générale de Mme Françoise

Stoudmann, régulièrement déléguée par
la commune de Fleurier pour remplacer l'un
de ses deux délégués.

La Noble Corporation Elle groupe les

communes de Fleurier, Couvet, Métiers, Bo-
veresse, Buttes et Saint-Sulpice et ses tâches
principales sont l'administration de l'Hôtel
des Six-Communes de Môtiers et des forêts
dont elle est propriétaire ; sans compter les
«joies annexes », tel le fameux « souper des
pipes » auquel, cela va de soi, aucune femme
jusqu'ici (ni aucun journaliste, d'ailleurs
n'a pris part.

La tradition, c'est la tradition. Mais de
justesse : la majorité rejetant l'admission de
Mme Stoudmann n'était pas écrasante...

La commune de Fleurier et Mme Stoudmann

ont, toutes deux, fait recours au tribunal

administratif, respectivement pour
atteinte à son autonomie et violation du principe

de l'égalité entre hommes et femmes.

Agenda
Lyceum-Club (VD)
rue de Bourg, 15 - Lausan-

Mercredi 30 novembre et jeudi 1er décembre,

de 1 4 h. à 2 1 h. le mercredi et de 9 h. à 17
h. le jeudi : Boutique de Noël : exposition et
vente des œuvres des artistes et artisanes du
Lyceum.

Vendredi 2 décembre à 17 h. : entrée Fr.
5.—, concert du trio Coriolan (Berne) :

œuvres de Beethoven, Hummel, Martinu, Villa-
Lobos et Okumura.

Vendredi 9 décembre à 17 h. : Jean-Louis
Kuffer, critique littéraire et directeur de la
collection « Contemporains » aux éditions de
l'Age d'Homme, présente le nouveau roman
de Mireille Kuttel, « La pérégrine ».

Mais le tribunal administratif s'est déclaré
incompétent pour trancher. La Noble Corporation

ne relève pas du droit public et le droit
cantonal qui sert de référence ne fait nulle
part allusion aux corporations de communes.
Le recours est donc irrecevable... Sans que
cela donne, pour autant, raison aux
gouverneurs ; s'il avait pu le faire, le tribunal
administratif aurait tranché en faveur des
recourants, en vertu du principe de l'égalité
de traitement entre hommes et femmes.

Pour protester, la commune de Fleurier
aurait loisir de démissionner de la Noble
Corporation par simple lettre (comme pour n'importe

quelle « amicale ») et reprendre la
gestion de sa part de biens.

Mais il semble qu'on va en rester là. On
attendra les prochaines élections pour
remplacer le deuxième délégué, tout simplement...

— (alg)

Les membres du
Conseil général...
et leurs épouses

Le comité de Modhac 83
(exposition-vente de La Chaux-de-Fonds) a

gentiment invité « les membres du
Conseil général et leurs épouses » sans
réaliser qu'il mettait dans l'embarras
les quelque 25 % du Conseil général :

comment les dix conseillères générales
qui siègent en cette fin de législature
feraient-elles pour se faire accompagner

de... leur épouse
C'est ce qu'elles ont fait remarquer

aux organisateurs de Modhac par la
voix de la presse locale, avec l'humour
requis

Entre les mots « épouse » et «
conjoint », le chemin est-il encore si long à

parcourir pour perdre ses vieilles
habitudes ou n'est-ce là que la malheureuse
conséquence d'une très passagère
distraction (alg)

Ce mois-ci, nous avons reçu peu d'annonces

pour notre agenda. Sans doute les associations

s'accordent-elles une trêve pour la
période des fêtes... Signalons toutefois que :

— la Galerie Filambule (rue de la Tour 4, à

Lausanne) organise une exposition-vente Fil
enfête ». Cinq tisserandes et deux couturières
proposent leurs créations textiles pour
réchauffer votre hiver.

- L'Association A.S.O.K. (30 a, Alex.-
Scöni, à Bienne) organise des cours de self
défense pour les femmes. Prix : de Fr. 130. — à
Fr. 1 50.— les 10 séances, selon le nombre des
participantes.

Par ailleurs, les organisatrices du concours
national féminin des beaux-arts du Lyceum-
Club (cf. FS de novembre) nous prient de faire

savoir aux candidates que, à leur grand
regret, et contrairement à ce qui avait été
annoncé, ce concours est ouvert uniquement
aux femmes de nationalité suisse.

Associations

L'Union des femmes
de Genève
va-t-elle se dissoudre

La plus ancienne association féminine de
Genève et sans doute de Suisse 1891). C'est
en tout cas ce que propose à l'unanimité son
comité, qui affirme notamment : « Ce n'est
pas sans beaucoup de regrets que le comité est
arrivé à cette décision, et c'est même avec une
certaine tristesse que nous envisageons de
mettre fin à nonante-deux ans d'existence de
la première association féminine genevoise.
Il faut, hélas, admettre que les buts de
l'Union, tout en gardant intégralement leurs
valeurs, ne correspondent plus aux besoins et
aux intérêts des femmes d'aujourd'hui. Par
ailleurs, de nouveaux groupements se sont
créés et ont des activités mieux adaptées à
notre vie actuelle, ce qui suscite une collaboration

efficace de tous leurs membres ».
Le recrutement ne se fait plus et ce comité

ajoute : « Nous sommes dans l'obligation de
constater un manque évident d'intérêt de nos
membres puisqu'aucune suggestion de votre
part n'a jamais été faite malgré plusieurs
appels. »

Lorsque la dissolution aura été votée fin
novembre ou décembre, nous reviendrons
sur le sujet.

(jbw)

Orientation
professionnelle :

enquête de l'ADF (NE)
La section du Littoral de l'Association

neuchâteloise pour les droits de la femme s'est
récemment penchée sur l'orientation scolaire
et professionnelle des jeunes Neuchâteloises.
Elle a réalisé une enquête à travers les différents

paliers de la formation, comparant
choix et effectifs des garçons et des filles.

On ne s'étonnera pas de ses conclusions : la
pression parentale continue d'orienter les
jeunes filles vers des professions traditionnellement

réservées aux femmes — professions
plus mal rétribuées où la promotion est très
souvent inexistante ou difficile.

En tête, et de loin, les employées de
commerce (près de 30 % du nombre total de contrats

conclus par les filles) suivies par les
vendeuses et les coiffeuses (13%). De fait,
l'éventail des professions choisies par les filles

reste très nettement plus étriqué que celui
des garçons; en 1982, sur un choix de 179
professions, les jeunes filles se sont orientées
vers 51 seulement.

Si les effectifs entre apprentis et apprenties
sont relativement équilibrés (41,1 % de filles
et 58,9 % de garçons), la proportion est nettement

défavorable aux filles lorsqu'on considère

les élèves qui suivent une formation pro-
(Suite page suivante)
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D'un canton à l'autre
fessionnelle dans des écoles à plein temps :

23,1 % de filles et 76,9 % de garçons en 1982.
Un effort particulier devrait donc être fait à ce
niveau-là déjà.

A l'école primaire, les fillettes représentent
les 47 % des effectifs. Elles se retrouvent 4 1 %
à l'Université (32 % si l'on tient compte des
étudiantes de toutes nationalités). Et, alors
que dans les gymnases (maturité), elles sont
généralement plus nombreuses que les jeunes
gens, toutefois, dans les Ecoles de commerce,
elles restent majoritaires pour le degré du
diplôme seulement — leur pourcentage tombant

à 44 % dans les cours de maturité ; les
filles continuent aussi d'écourter leur formation

dans ce secteur-là.
Le rapport inclut également la « loi sur

l'enseignement ménager » qui, entre-temps, a
été abrogée par le Grand Conseil. En annexe,
le document remis aux députés à l'appui de la
suppression de cette loi relève certaines
constatations faites par I'ANDF de son côté, telle
celle des mentalités qui confinent les jeunes
filles dans un éventail de professions
restreint. Il souligne également la nécessité
d'encourager rapidement l'accès aux professions
techniques pour les femmes — souhait de
I'ANDF en conclusion à son rapport, parmi
plusieurs autres.

Notamment, qu'une information plus
étendue soit apportée aux parents et aux
enseignants au sujet de l'orientation des jeunes

filles et que soit dénoncé, dans l'enseignement,

tout préjugé sexiste (dans les manuels
scolaires, par exemple) ; que soit encouragé le
travail à temps partiel à tous les niveaux pour
favoriser le partage des tâches éducatives
entre hommes et femmes ; que le droit au
travail soit reconnu aux femmes, même en
période de chômage, et que soit instituée une
formation professionnelle continue pour
permettre une réinsertion dans la vie professionnelle

ou le maintien des capacités ; enfin, que
l'Université soit accessible à ceux qui ne
détiennent pas un titre adéquat, en qualité
d'étudiant régulier et non pas seulement en
tant qu'auditeur. — (alg)

Musées
La Chaux-de-Fonds :

la conservatrice
démissionne

Nommée il y a moins d'un an à la tête du
Musée des Beaux-Arts de La Chaux-de-
Fonds. Catherine Renaud vient de donner sa

démission pour avril prochain.
La nomination de Catherine Renaud, plus

jeune conservatrice de Suisse, avait été fêtée
et représentait une forte valeur symbolique.
Mais alors, pourquoi ce départ quand personne

n'a quelque chose à lui reprocher et que le

laps de temps écoulé depuis son entrée en
fonctions ne permet, en aucun cas, de parler
d'échec en ce qui concerne son activité artistique

Pourquoi faut-il qu'une fonction qui

apportait promesses et enthousiasme à cette
jeune femme de vingt-huit ans lui ait plutôt
fait perdre sa joie de vivre

D'abord, une situation ambiguë : si la
commune de La Chaux-de-Fonds possède les
murs du Musée et paie le salaire de la conservatrice,

pour le reste elle ratifie les choix de la
Société des Amis des Arts (y compris le choix
du conservateur) qui gère le Musée tout en
étant propriétaire des collections. Ce « patron
bicéphale » n'est pas pour simplifier les choses

et probablement que cette conception
devra être revue.

Et encore Il n'est pas facile de succéder à

un conservateur omnipotent, dans « son »
Musée... C'est l'éternelle histoire de ceux qui
ont péniblement — au prix d'efforts bénévoles

aussi souvent — mis en place un capital
artistique sans lequel il serait impossible de
faire décoller une animation ultérieure ; mais
voilà, cette phase de décollage ne leur appartient

plus et, parfois, cette destinée qui leur
échappe, ils la vivent plutôt mal.

C'est surtout devant la lourdeur de l'atmosphère

qu'a capitulé la jeunesse tant « surveillée

» de Catherine Renaud et son enthousiasme.

— (alg)

En Valais :

continuité féminine
Le Conseil d'Etat a nommé Mme Marie-

Claude Morand au poste de directeur des
musées cantonaux, en remplacement de
Mme Rose-Claire Schulé qui a fait valoir ses
droits à la retraite.

C'est en 1978, à la suite du tragique décès
de M. Albert de Wolff, que Mme Schulé avait

été appelée à la tête des musées valaisans. Et.
durant ces cinq ans, il lui appartint de mettre
en place les structures administratives, d'établir

les inventaires, d'organiser la muséologie.

Ethnologue, Mme Schulé a favorisé l'essor

des musées locaux qui conservent les
nombreux objets du terroir et contribuent à la
sauvegarde des traditions des vallées alpines.
Et. présidente du Heimatschutz, elle a
travaillé activement à la préservation de notre
patrimoine ; elle a remis le Prix Walker au
chef-lieu de la Vallée de Conches, Ernen, le
village natal du cardinal Mathieu Schiner.

Une autre femme poursuivra son œuvre.
Mme Marie-Claude Morand, historienne
d'art, est actuellement l'assistante du professeur

Castelnuovo, à la Faculté des Lettres de
Lausanne.

Née à Troistorrents, en 1950, elle a fait ses
classes à Vouvry puis à Monthey et obtenu sa
maturité à Saint-Maurice. Après sa licence,
elle poursuit sa formation à Florence, à l'Institut

Roberto-Longhi où elle prépare une thèse

sur La politique d'achat des musées italiens
d'art moderne pendant i"entre-deux guerres.

Marie-Claude Morand a travaillé comme
documentaliste à la TV romande pour une
production sur l'histoire de l'art, puis aux
éditions Edito SA, à Genève, pour lesquelles
elle écrit certains chapitres concernant la
Renaissance et le Maniérisme dans le Grand
livre de la peinture, paru en 1977. Elle va sortir

prochainement dans Vallesia une étude
sur le triptyque d'Ernen, l'un des principaux
rétables que possèdent les musées valaisans.
Etait-ce un signe prémonitoire de son retour
au pays

La nouvelle directrice des musées cantonaux

entrera en fonction, en avril 1984. —
(jb)
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